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Selon le dernier bilan du Bureau de recherches géologiques et minières (BRGM), 

67% des nappes d'eau souterraine sont déjà à un niveau bas et très bas, à 

l'approche de l'été. 

Au 1er mai, les deux tiers des nappes d'eau souterraine (67%) affichent un niveau bas à très 

bas, un tiers seulement du territoire ayant bénéficié cette année d'une bonne recharge 

hivernale, selon un bilan diffusé le 15 mai par le Bureau de recherches géologiques et 

minières (BRGM). Les eaux souterraines, qui représentent les deux tiers de l’alimentation en 

eau potable, ont pâti de la faible pluviométrie du mois d’avril, après un hiver globalement 

déficitaire. En moyenne sur la France, le déficit pluviométrique a été supérieur à 50%, selon 

le BRGM. Les cumuls ont été extrêmement faibles le long des frontières du Nord et du Nord-

Est. Le déficit a souvent dépassé 70% sur la moitié nord ainsi qu’en Corse, et de la Gironde 

au golfe du Lion. Le déficit des précipitations cumulées depuis septembre reste le plus 

souvent supérieur à 25% sur la moitié nord du pays. Au Sud, il s’accentue des Landes à 

l’ouest de l’Aude, tandis que l’excédent diminue sur l’Hérault, les Cévennes, le sud des Alpes 

et la Haute-Corse. 

Seules quelques rares zones présentent des niveaux de nappes autour de la moyenne voire 

modérément hauts : certains secteurs est et sud du bassin parisien, amont du bassin Adour-

Garonne ainsi qu'une partie du pourtour méditerranéen (régions de Nîmes et Montpellier). 

Parmi les nombreux secteurs présentant des niveaux bas voire très bas par rapport aux 

moyennes, on peut citer la nappe de la craie champenoise, une grande partie des nappes du 

bassin Adour-Garonne, les aquifères de la vallée du Rhône, amont et aval, ainsi que la nappe 

alluviale de la plaine d’Alsace. 

Avec le retour des beaux jours, ce sont près de six nappes sur dix (59%) qui sont déjà 

orientées à la baisse, indique le BRGM.17% affichent un niveau stable et 24% sont en hausse. 


